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LA QUESTION DU GAZ

La municipalisation des services pu-
blic-s a ses partisans et ses détracteurs;

lis ns et les autres ne manquent pas
iarguments à faire valoir pour justifier

la postion qu'ils prennent.
En ce qui concerne la question du gaz

à Miontréal, partisans et adversaires de-
la municipalisation ont devant eux cinq
années pour discuter. Pourq~uoi les ob*l-
gerait-on à couper court à leurs discus-
situis en accordant à la Montreai, L-igtt,
Heai & Power Co. une prolongation de
contrat de quinze ans qu'elle demande.
IYici cinq ans la lumière [sans jeu de
moi] qui peut man<juer à quelques-uns
dei nos5 éohevins peut leur venir »t, d'ici
cinq ans, il passera bien de l'eau Rous
le plont, sans parier de celle qu'on trouve
dtans le capital de la compagnie à mo-
nol)tYle.

D ans cette question de prolongation
(le contrat il est deux points capitaux à
#-xaminer don-t l'un soulève une question
,l- pîrincipe.

L.e premier point est celui-ci: Est-il
lîrient, est-il Sage de laisser entre les
mains d'une sleule et môme compagnie

-I-ý servic exiclusif de l'éclairage de la-
C'ité, c'est-à-dire de lui confier le mono-

JIl'absolu de la distrtbution du gaz et
dei'61éietrici-té aux particuliers et à la
viflk?

-Nous n'avons, pour répond.re à cette
iq--stion, qu'à nous souvenir de F'aug-
il'intation abusijve des taux de l'éclai-
r'age- et de la force motrice pai' l'électri-

t ié lès que la M. L. H. & P. Co. eût ob-
-nu le contrôle des diverses compagnies

Bien que pour l'éciairaj&e et le chauf-
lage, au gaz, la même compagnie ne puis-

ýt:iever les taux à sa fantaisie il se.
ait à désirer qu'Wle n'en eûit pau le mo--
!!pol()e pour les raisons suivantes:
1 Flle fournit un gaz d'une 'qualité
111tins que satisfaisante et contre laquel-

maintes récla-maitions se sont fait en-

tendre; 20 Elle n'a aucun lntWrt à lut-
ter, comnme le ferait une compagnie in-
dépendante, contre 1I'életrlcl-té, comme
pouvoir éclairant; partant, elle n'a pas
avantage à améliorer la qualité dut gaz
qu'elle fournit ni, comme on l'a fait ail-
leurs, à employer et faire connaître dtes
lampes et appareils perfectionnés don-
nant une 'lumière meilleure et plus éco-
nomnique; 30 N'ayant aucune concu-r-
rence à redouter, la compagnie qui dé-
tient un monopole s'en tiendira, comme.
prix, à celui fixé par contrat, sans ja-
mais faire bénéficier les consommateurs
de l'abaissement du prix de coût <lu gaz.
Nous en avons eu la preuve dans le pas-
ffé. Malgré les découvertes et inven-
tionrs bouveflies qui ont permis d'abais-
ser en ees dernières années le prix de
revient du gaz, les consommateurs ont
continué à payer les anciens prix, com-
me si rien de nouveau ne s'était pasisé
sous le soleil.

Nous avons tous intérêt à ce qu'il y
ait lutte entre le gaz et l'électricité. Par
vonséquent, nous ne pouvons pas souhai-
ter, nous ne pouvons î>as p>ermettre
qu'une seule et même com1pagnie ait le
double monopole du gaz et dle l'électri-
cité.

Voilà pour la question de principe.
Quant au deuxième point, <"est une

question de prix:
On demande à la ?,'ontreal Ligîht, Heat

and Power Ca.,.pour lui permettre dle
nous fournir le gaz pendant les 20) an-
nées à venir, de ramener ses prix à des
taux raisonnables qui existent dans d'atu-
ta-es centres comparables à Montréal.

C'est lui demander l'impossible. Cette
compagnie a un capital tellement enflé,
tiellement saturé (l'eau [watered] qu'il
lui faut absolument tirer (les bénéfices
plus qu'ordinaires pour payer à ses ace-
tionnaires des dividendes raisonnables.

-On ne peu-t donc s'attendre à ce qu'elle
offre d'elle-même de baisser - ses prif
dans des llmilt-es satisfaisantes pour les
consommuateurs.,

Rien ne presse d'ailleurs do traiter
aux conditions actuelilement offertes par
le monopole. LaulssonsAe nous exploi-ter
pendant cinq ans encore au lieu de nous
mettre pendant quinze autres années
dans ses grififes.

JLe putblic y gagnera et, comme nous
le disions au dé-but (le ces lignes, Il pas-
sera dle l'eati sous le pont d'ic.i cinq ans.

BOARD 0F TRADE

La ré-union hebdomadaire du conseil du
Board of Trade a eu 'lieu mercredi.

l.As directeurs -suivants étaient pré-
sents:

MM. XVm. 1. Gear, président;- F. 1I. Ma-
-thewson, 1er vice-président; R. M. Bal-
lantyne, 2e vice-président; 'MM. Harry
A. Hodgson, Peter Lyali, Donald Munro,
J. J. MeGlIl, Edw. C. Pra-tt, Alex. Ram-
saw, Cv. P. C. Smith, Andrew A. Allan,
Geo. Caverhill.

lie conseil du Board of Traide expurime
sa satisfaction (les nouvelles qu'il a r-e-
çues de Québec au sujet de l'incorporation
des compagnies d'assurances. IAe comité
'des bills privés a agi précisément de la
manière que le conseil désirait en forçant
les compagnies qui demandent l'inoor.x>
ration d'asvoir un capital payé d'au moinîs
$25,000. Le prineipe a été reconnu par le
comité et il a robtenu force de loi. Le tré-
sorier provincial devra aussi obtenir un
dépôt-'garantie -de oeIt compagnies, dépôt
dont le mou-tant n'a. pas encore été flié,
mais qui sera sans doute -de $25,000O- le
.même -montant que le capital pay é.

Le conseil ést heureux de voir que les
efforts dlu premier mi-nistre, l'honorable
M. Gouin, et ceux du trésorier provincial,
l'honorable M. McCorkill, ontc parfaite-
ment réussi et Il saisit cette occasion de
-remercier hautement les deux md.ndstres
et de leur ex-primer sa satisfaction de voir
que les intérêts du public ont été si bien
sa u vega rdé6s.

Comme on le sait, une déIég'ation du
conseil aval-t eu une entrevue avec les
ministres au sujet -de l'incorporation des
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